
Âme et corps 

Quelques textes de référence 

- Un point clef chez St Tomas : ( Somme Théologique   Ia , 
qu. 89 art 1 ) 

• Si donc les âmes avaient été constituées par Dieu de 
telle sorte qu’elles auraient exercé leur intelligence selon 
le mode qui convient aux anges [moi: sans les sens 
corporels] , loin d’avoir une connaissance parfaite, elles 
auraient eu une connaissance générale et confuse.  
   Donc, pour qu’elles puissent avoir une connaissance 
parfaite et directe des réalités, elles ont été 
naturellement constituées pour être unies à un corps, et 
de la sorte elles reçoivent des choses sensibles une 
connaissance propre de celles-ci : à la manière dont  les 
hommes cultivés ne peuvent être amenés à la science 
qu’à l’aide d’exemples concrets.  
  Il est donc évident que c’est pour sa plus grande 
perfection que l’âme est unie à un corps, et qu’elle 
comprend par recours aux images fournies par les sens. 

- Un commentaire dans la revue thomiste :

• Pour le Docteur commun [ St Thomas ] , l’âme dans la 

béatitude peut pleinement voir l’objet de la béatitude 
(Dieu), mais le sujet de la béatitude (l’âme séparée) 
n’est pas complet sans le corps. De ce point de vue, le 
corps est essentiel à l’homme dans la béatitude.  
  De plus, pour l’Aquinate, l’unicité de la forme 
humaine implique que l’âme séparée est encore 
ordonnée au corps — orientée vers son état ressuscité 
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à venir.  
   Et la conception qu’a Thomas de l’intellect humain 
comme naturellement adapté à sa nature corporelle 
suggère que, jusqu’à ce qu’elle puisse fonctionner de 
manière naturelle, la pleine expression de la béatitude 
humaine doit attendre la résurrection au dernier 
jour.


	 	  

- La définition « officielle » d’Aristote :  
« L’âme est la forme d’un corps naturel en puissance de 
vie » 
ou 

   «  L’âme est l’acte premier d’un corps organisé en 
puissance de vie ». 

• Autre formulation classique :  
- L’âme anime le corps  (en puissance de vie). 
- L’âme est la forme substantielle d’un corps vivant. 
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- La formulation condensée que je propose dans le 
document « Les grandes vérités philosophiques » : 

- L’âme humaine anime le corps qui en reçoit la vie.  

• L’expérience de la connaissance intellectuelle et de la 
conscience implique une âme immatérielle dotée de 
facultés spirituelles. 

• L’âme humaine est donc une forme substantielle, 
immatérielle, subsistante (immortelle), trouvant son 
achèvement dans le corps humain qu’elle anime.  
 

vUn commentaire de ma formule par un ami dominicain, maître 
d’études en philosophie : 

	 C’est sûr que faire comprendre l'âme comme forme du corps 
n'est pas chose aisée. Enfin, l'âme est l'acte d'un corps qui a 
la vie en puissance, mais l'âme humaine étant spirituelle 
donc subsistante n'est pas que cela. C'est pourquoi pour ma 
part je crains qu'en disant qu'elle est perfectionnée par le corps 
on oublie cette dimension parfaitement immatérielle. Mais tu as 
raison il faut insister sur l'union substantielle entre l'âme et 
le corps en essayant de faire comprendre la notion de forme 
substantielle.


	 	 	 	 	 	 	 	 Fr B.Simon Dominicain  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